Corrigé
Question 1  : Le corps n’est plus un donné naturel mais fait l’objet de choix réfléchis  : des consignes comme celles-ci vont dans ce sens : 
· « Ce n’est plus tabou de modifier le corps reçu à la naissance » (art. « La folie… », par. 6) 
· « Il est donc plus que nécessaire de bien réfléchir, de peser le pour et le contre, de discuter avec ses parents et le chirurgien (…) » (art. « La folie… », par. 10)
Question 2  : La globalisation en tant qu’elle intervient dans les choix réflexifs  :
· Référence aux pratiques américaines et aux émissions de TV (art. « La folie… », par. 3, 4, 5), à une enquête qui s’est faite en GB (art. « La folie… », par. 3), etc.
· Expatriation pour se faire opérer (art. « Le bistouri… »).
Ces informations et ces contacts internationaux « désencastrent » les comportements du contexte étroit des interactions quotidiennes. 
Question 3  : Les experts qui interviennent comme ressources  :
· Le psychanalyste pour qui la solution n’est pas « hors de soi » (art. « La folie… », par. 8).
· Le docteur Mattéoli qui tente une synthèse avec sa « chirurgie psychiatrique » (art. « Miroir », par. 2).
· Données démographiques : « on vit de plus en plus vieux et en meilleure santé », données sociologiques : « civilisation (…) dominée par les loisirs », même des données venant des sciences physiques : « influencés par la pesanteur, les tissus tombent » (art. « Miroir… », par. 3).
Ces experts sont relayés par les magazines, par les émissions TV, par internet. 
Une divergence, parmi d’autres, entre ces experts  : d’une part le docteur qui parle du corps « (…) devenu beaucoup plus important. L’apparence qui veut qu’on prenne soin de soi et qu’on se présente sous son meilleur jour » (art. « Miroir… », par. 3), alors qu’une autre personne dénonce l’ « illusion » de la chirurgie esthétique et estime qu’ « il faut aussi que le travail se fasse à l’intérieur » (art. « La folie… », par. 9).
Question 4  :
La cohérence dans les choix réflexifs : les photos qui donnent une idée du « style pratiqué par la maison » » (art. « Miroir… », par. 4) ; elles permettent au patient d’assurer une certaine cohérence avec d’autres choix personnels.
La narration  : le récit de Natacha (art. « La folie… », par. 1), du docteur Mattéoli sur sa vocation (art. « Miroir… », par. 2), etc.
